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Avant propos

À la recherche du Soi, une aventure psychologique ou spiri-
tuelle ? Dans mon dernier essai, je fais la différence entre le 
Moi personnalité et le Soi (le côté éternel de l’Être). Parfois, 
pendant le geste de l’écriture, nous atteignons ce Centre 
en nous, plein de connaissances dont nous ne sommes pas 
conscients. Notre imaginaire, notre inconscient personnel et 
collectif et notre partie créatrice me semblaient, chez cer-
tains auteurs, provenir de l’ombre, du côté des péchés capi-
taux, exploitant le sombre, la violence, la sexualité débridée. 
Par contre, chez d’autres artistes, la création, même si elle 
partait de l’ombre, tendait vers la lumière, élevait l’âme dans 
des zones qui faisaient du bien.

Le besoin de mieux définir le Soi psychologique et le 
Soi spirituel s’est manifesté lorsque j’ai retrouvé en Inde 
mon amie, que j’avais perdue depuis trente ans. Nous nous 
étions quittées après nos premières publications. Elle écri-
vait de la poésie presque pornographique dans ses descrip-
tions, et moi, je racontais une histoire à saveur miraculeuse. 
Elle s’affichait du côté des féministes pessimistes, et moi je 
me croyais pro-choix, libre et encline au bonheur. Une bon-
heuriste, en quelque sorte.
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ava n t  p r o p o s

J’ai rompu avec elle après la mort de ma fille. Je ne com-
prenais pas qu’elle abandonne ses enfants pour suivre son 
amant en Californie, quand j’avais si mal d’avoir perdu la 
mienne. Vingt-cinq ans plus tard, grâce à Internet, je l’ai re-
trouvée. Comme elle poursuivait elle aussi une démarche 
spirituelle, je l’ai invitée à revisiter nos années de libération 
féminine, afin de mieux comprendre nos quêtes à la fois si 
semblables et si différentes, et ainsi connaître ce qui avait 
influencé nos choix. Confronter nos philosophies et recon-
sidérer les notions derrières nos croyances me semblaient 
également un apprentissage intéressant. 

Nous avons réussi à nous raconter dans une correspon-
dance animée, depuis notre première rencontre à New York, 
où nous poussions nos carrosses ensemble, puis durant nos 
années comme jeunes femmes avec nos trois enfants ; elle, 
riche et mariée à un Roosevelt, moi, pratiquant la simplicité 
volontaire avec un poète professeur d’anglais. Je la visitais 
dans son château de Boston l’été, et l’hiver, elle acceptait de 
camper avec sa famille dans ma petite maison du Canada. 
Notre besoin d’écrire a été déclenché, chez chacune de 
nous, par le cancer. La leucémie de ma fille en 1970 a suivi 
l’hystérectomie cancéreuse de mon amie. Dans ces chapi-
tres, malgré nos différences singulières, nous célébrions 
chacune à notre manière les bienfaits de l’écriture après 
avoir vaincu cette maladie, souvent mortelle à cette époque.

Étrangement, au cours de notre projet, nous avons rompu 
une deuxième fois, au moment exact où nous en étions ren-
dues à raconter notre rupture, dans notre histoire. Divor-
cée moi-même depuis, j’étais déterminée à dépasser cette 
incompréhension. J’allais accueillir mon amie dans sa souf-
france. Elle avait réussi à remonter à la source de son condi-
tionnement, il restait à embrasser cette révélation et les 
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conséquences qui en découleraient. Sa souffrance était telle 
qu’elle la tournait contre moi. Je me suis sentie attaquée par 
un virus violent, je risquais de m’écrouler si je ne me proté-
geais pas. Nous avons été incapables de rendre notre his-
toire à terme.

Déçue, seule, j’ai poursuivi ma recherche. Il me fallait 
comprendre pourquoi j’avais été attirée par elle. Que de-
vais-je apprendre de cette situation ? J’ai trouvé dans mes 
tiroirs des documents de ma mère, expliquant la similitude 
de ces deux femmes dans ma vie. Deux abusées, condition-
nées aux relations malheureuses. Mon amie acceptait tout à 
cause du karma, tandis que ma mère subissait les enseigne-
ments de l’Église. Cette idée de destinée préétablie ou de 
soumission à tout prix me révoltait. 

Pour mieux comprendre mon amie (et ma mère), j’ai re-
visité les notions du bouddhisme avec Mathieu Ricard 
et son père. Je rejette la soumission au karma, par contre, 
j’approuve l’idée que tout part de l’intérieur. La notion de 
dharma, selon laquelle chaque être humain a en lui un po-
tentiel de sagesse voilé par les émotions négatives m’ins-
pire. Découvrir sa mission et y travailler pendant une vie me 
semble une intention humainement louable. 

Avec méthode, je suis partie à la recherche des différents 
nivaux du Soi. Je suis retournée aux initiateurs de la psy-
chanalyse, ceux qui ont nommé la psyché humaine, d’abord 
Freud et ensuite Jung, qui s’est éloigné de son maître à 
cause de la notion d’âme, d’un côté mystérieux. J’ai étudié 
aussi les psychanalystes plus modernes, ceux qui apportent 
un sens plus spirituel dans leur pratique, afin de rejoindre 
ce Soi supérieur tout en ne niant jamais notre ombre per-
sonnelle ou collective. 
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J’aborde également une réflexion sur les métaphores 
proposées par les religions pour atteindre ce coin sacré, 
et le rôle de la symbolique religieuse. Cette recherche m’a 
permis de me débarrasser, comme de vieux vêtements, de 
certains conditionnements culturels et scientifiques, et d’at-
teindre mon feu intérieur pour le propager. 

G.B.
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Partie I

De quel Soi s’agit-il ?

Introduction

Avec ma fille leucémique Mona, j’ai été mise en présence 
des valeurs éternelles. J’ai publié trois récits autobiographi-
ques racontant notre foi, notre longue lutte et enfin notre 
deuil. Après, j’ai dû faire face au divorce. Dans le cadre 
d’une maîtrise littéraire, j’ai voulu savoir pourquoi tous ces 
évènements m’étaient arrivés, et comprendre mon goût de 
vivre. J’ai développé une perception de la réalité basée 
sur les théories du constructivisme (Heinz von Foerster et 
Paul Watzlawick.) À ma naissance, j’aurais reçu un code gé-
nétique, un code cognitif et un code affectif. Connaître mes 
tendances physiques, mon endurance et mes capacités men-
tales m’ont aidée dans le choix d’une carrière, par exemple. 
Le code le plus méconnu, l’affectif, est resté à mon insu le 
plus influent dans mes choix de vie. Je suis donc partie à la 
recherche de ce code affectif. L’étude de mon génogramme 
familial m’a démontré les patterns transmis d’une génération 
à l’autre. J’ai pris conscience de tout ce qui a formé et trans-
formé ma perception. Si notre réalité se construit, quel rôle 
l’écriture a-t-elle joué dans ma quête de sens ? 
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Le Moi de l’autobiographie

Au doctorat, j’ai étudié les écritures du « moi » et leur évo-
lution à travers l’histoire. À l’instar de Georges Gusdorf et 
de Gaston Pineau, j’ai constaté que l’autobiographie joue un 
rôle dans la projection du « moi ». Il s’agit non seulement de 
relater son passé avec la perception du présent, mais aussi 
de projeter son avenir. Écrire son récit de vie, c’est pren-
dre sa vie en main, c’est y donner un sens, c’est construire 
son histoire. Cependant la quête de mon identité semblait 
guidée par une force, une ligne de vie propre à moi et qui 
dépassait le conscient. L’intuition, la voix intérieure, celle 
qui s’écoute dans le silence du cœur, d’où vient-elle ? Les 
spécialistes parlent d’un côté éternel de l’être, d’un Soi, se-
rait-ce l’âme ? Par ailleurs, tous s’accordent sur l’influence de 
nos croyances dans notre perception du monde. Notre âme 
a-t-elle une histoire ? 

Le Soi des rituels

Dans un deuxième temps, j’ai réfléchi à la transmission 
des croyances. Ceci m’amena à analyser la socialisation du 
« moi » par les rituels (Carl Jung et Joseph Campbell). Je me 
suis penchée sur ce pont qui unit les individus à la commu-
nauté, sur les évènements qui regroupent les humains et 
qui marquent les phases de la vie. J’ai fait un retour sur les 
croyances léguées par mes ancêtres. En réfléchissant sur 
les valeurs véhiculées par les héros modèles de nos rituels 
(personnages mythiques), j’ai fait un lien avec les héros de 
l’autobiographie (personnages historiques). Le mythe a ap-
partenu longtemps au domaine de l’oralité. Tandis que le 
récit de l’autobiographie appartient au domaine de l’écri-
ture. Cependant, dans les deux cas, les héros ont été trans-
formés et reviennent partager avec leur « tribu » (Campbell). 
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S’il refuse le partage, une sorte de mort psychologique se 
produit. Mes recherches m’aident à comprendre pourquoi je 
me sentais attirée de façon irrésistible vers le partage par 
l’écriture.

Si mes séances d’écriture me procuraient un sentiment 
paisible comme une prière et me branchaient à un centre en 
moi, pourquoi alors les cérémonies religieuses me faisaient-
elles sentir exclue et divisée : d’un côté le corps, de l’autre, 
l’esprit ? Ce dualisme tombait quand j’écrivais. Écrire me re-
liait à ma source intérieure et favorisait la réconciliation avec 
les moments chaotiques de ma vie, lorsque ni la religion ni 
la science ne m’offraient de recours. J’ai publié le récit des 
rituels racontant la perte du sens du sacré (et de l’effet sym-
bolique), depuis le perron de l’église jusqu’à l’Internet, sous 
le titre Réinventer les rituels – Célébrer sa vie intérieure par l’écriture. 1

Mes recherches portant sur le Moi de l’autobiographie et 
le Soi des rituels sont publiées sous le titre À la recherche du 
Soi – Le rituel autobiographique 2. Mes réflexions m’ont permis 
d’affirmer en conclusion  : « Tout ce que je sais, tout ce que 
je ressens, c’est que lorsque le Moi et le Soi se dirigent vers 
le même but, que l’esprit d’un individu approuve ce qu’ac-
complit sa personne, que le Soi et le Moi s’unissent en har-
monie, c’est la réconciliation de l’Être » 3. 

Psychologie ou spiritualité ?

Un groupe de chercheurs de l’Université de Sherbrooke 
tente de dépasser la dualité corps-esprit, d’unir l’humain 

1	 BUREAU, Ginette, Réinventer les rituels, Célébrer sa vie intérieure par l’écriture, Édi-
tions du CRAM, Montréal, 2012, 280 p.	

2	 BUREAU, Ginette, À la recherche du Soi – Le rituel autobiographique, Montréal, Édi-
tions du CRAM, 2011, 176 p.

3	 Ibid., p. 149.
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et le spirituel. C’est pourquoi la Faculté de théologie et de 
philosophie m’a invitée à participer à un colloque en an-
thropologie spirituelle. J’ai fait part de mon rituel unifica-
teur. J’ai parlé du recueillement nécessaire pour l’écriture, 
de cet état de conscience qui ressemble à un état second 
dans lequel le conscient cesse de censurer l’inconscient et 
le laisse émerger. Parfois, on atteint le Soi, ce centre de don-
nées d’une richesse inouïe dont parle Jung. Mais de quel Soi 
s’agit-il ?

En biologie Francisco Varela a prouvé que le système 
immunitaire sait distinguer le « soi » du « non-soi ». En psy-
chologie, l’individualisation, c’est la réalisation de Soi. En 
psychosynthèse, R. Assagioli explique que lorsqu’un supra-
conscient entre dans le champ de la conscience, il se pro-
duit une sorte d’illumination, de régénération, de libération. 
Selon lui, cet état supérieur de conscience est plus spirituel 
que psychologique. Il y aurait un Soi supérieur, transcen-
dant. Comment s’y retrouver ?

De son côté, le jésuite et psychanalyste Denis Vasse pro-
pose une conception différente de l’inconscient, qui fait 
place à une ouverture vers la Vie, sans la restreindre dans 
une projection humaine de Dieu. Nous avons besoin de 
symboles pour fonctionner, cependant, Dieu n’est pas un 
symbole. Il serait l’élan, le désir, l’appelant, le déclencheur. 
La théologienne Lytta Basset abonde dans le même sens 
et démontre ce qui empêche la vie de s’épanouir dans son 
livre La fermeture à l’amour 4. Comment contacter cette source 
en Soi et mettre en œuvre toutes nos potentialités humai-
nes à la fois - celles du cœur, du psychisme, du corps et de 
l’intelligence dans une œuvre créatrice toujours en progrès.

4	 BASSET, Lytta, La fermeture à l’amour – Un défi pratique posé à la théologie, Labor et 
Fides, Genève, 2000, 94 p.
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Dans le cadre d’un récent essai, À la recherche du Soi – le rituel autobiographique (Éd. du 
CRAM, 2011), j’ai démontré la différence entre le Moi (personnalité) et le Soi (le 
côté éternel de l’Être). Dans celui-ci, je tente d’établir la différence entre l’âme et 
la psyché. Afin de mieux définir le Soi, je revisite Freud, un athée, et Jung, plus en-
clin au mysticisme, de même que des psychanalystes modernes. Certains – plus 
spirituels – parlent d’un Soi supérieur. Mais partout on évite de dire Dieu (le psy-
chanalyste jésuite, Denis Vasse, le nomme l’Appelant). Je revisite avec ces auteurs 
les notions de besoin et de désir, de plaisir et de joie. 

J’aborde également une réflexion sur les métaphores proposées par les religions 
pour atteindre cet espace en soi. Avons-nous besoin de symboles sacrés pour 
exprimer le mystérieux, tout ce que nous ne savons pas sur la vie avant notre vie 
terrestre et sur la vie après la vie ? Cette recherche m’a permis de me débarrasser 
de certains conditionnements culturels et scientifiques, et d’atteindre mon feu 
intérieur pour le propager.

Dans un ouvrage que je publie simultanément à celui-ci (À cause de papa ! Regards 
croisés de deux écrivaines, Éd. du CRAM), j’illustre, par une fiction épistolaire, les thè-
ses soutenues dans le présent essai.

Ginette Bureau détient une maîtrise en création litté-
raire, un doctorat en lettres françaises de l’Université de 
Sherbrooke et s’intéresse au pouvoir des mots et à la ré-
silience par l’écriture. Elle a publié, en 1979, Mona, qui a 
connu un vif succès tant au Québec qu’à l’étranger. Elle 
a également publié plusieurs récits et essais, qui ont tous 
connu un large succès public. Son récit Je t’aime la vie 
(1985) a fait l’objet d’un film, Le Jardin d’Anna, présenté 
dans le cadre des Beaux Dimanches, à Radio-Canada. 
Tous ses ouvrages ont un point en commun: ils font la 
promotion de l’amour, du partage, de la foi en la vie. 

Ginette Bureau offre des conférences et des ateliers 
d’écriture. En 2006, la Société Saint-Jean-Baptiste du 
diocèse de Sherbrooke lui a décerné le Prix littéraire 
Juge-Lemay, pour l’ensemble de son œuvre. Fruit d’une 
même démarche réflexive sur le Soi et l’autobiographie, 
elle a publié en 2011, aux Éditions du CRAM, À la recher-
che du Soi : le rituel autobiographique et en 2012, Réin-
venter les rituels : célébrer sa vie intérieure par l’écriture.
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